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Recherches sur
Les écoulements gazeux ionisés unipolaires

et

Méthode de détermination des dimensions des ions

Etude de physique théorique et expérimentale
PAR

Gustave JOYET

INTRODUCTION

Dans les régions inférieures de l'atmosphère, les divers
rayonnements électromagnétiques et corpusculaires issus des
éléments radioactifs du sol el de l'atmosphère, ainsi que de
la radiation cosmique, arrachent constamment des électrons
aux atomes des molécules d'air. Les ions positifs ainsi formés,
doni la charge positive est égale en valeur absolue à celle de

l'électron, ne restent pas longtemps monomoléculaires. En un
temps très court — une fraction de seconde — l'énorme
fréquence des chocs moléculaires les amène à heurter des
molécules de tous les gaz qui constituent l'air ambiant. Ils capteront

certaines de ces molécules, par un processus qui n'est pas
encore connu, pour former des édifices polymoléculaires,
stables ou instables, les ions positifs légers.

L'électron libéré par la formation de l'ion positif ne reste

pas libre non plus. Au cours des chocs moléculaires il se fixera
d'une façon élective sur l'une des molécules clouées d'électro-
affinité pour l'électron, l'oxygène ou la vapeur d'eau
probablement (M. Laporte 1, M. A. da Silva 2). Il ne se fixera pas
sur l'azote ou l'un des gaz rares dont les couches électroniques

périphériques sont complètes. H. Schilling 3 et M. A. da
Silva 2 ont en effet montré expérimentalement que l'électron
reste libre dans l'azote et l'argon purs. L'ion monomoléculaire
négatif, comme le positif, constitue immédiatement un édifice

1 Cf. bibliographie à la fin de l'étude.
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